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AU CONSEIL 
DES MINISTRES 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

n r U , 14 Janvier. — Las ministre» te 
•ont réunis Jeudi matin, à l"H,ysé>. sou» 
la présidence de M. Albert Lebrun. 

Le conse i l a examine l'ordre des tra­
vaux parlementaires e t s'est entretenu 
de 1» discussion des interpellation» vi­
sant l a politique générale ou des sujets 
particuliers qui ont été déposées sur les 
bureaux de la Chambre et du Sénat . 

L'interdiction du recrutement 
de volontaires pour l'Espagne 

M. Yvon Desbos a exposé le projet re­
latif à l'Interdiction d u recrutetnenl et 
de renvoi de s vol on ta 1res e n Espagne. 
ainsi qu'aux mesures qui doivent être 
appliquées dans des condit ions de réci­
procité par les autres Etats et en vue 
d'un accord International 

Le Gouvernement demande au Parle­
m e n t une délégation de pouvoirs dune 
durée de s ix mois . 

Ce projet a é té aussitôt après le Con­
seil soumis au Parlement . 

La semaine de quarante heures 
dans les chemins de fer 

M Bedouce a entretenu le Conseil du 
projet de décret visant l'application de 
1» semaine de quarante heures dans les 
chemins de fer. 

n a été décidé de consacrer, lundi m a ­
tin . 18 Janvier, une réunion spéciale des 
ministres Intéressés à l 'examen de ce 
projet. 

Le ministre des Travaux publics ayant 
indiqué les Inconvénients qu'il y aurait 
à retarder ce point de départ de l'appll-
cation, 11 a été décidé que ce point de 
départ serait fixé aussitôt après la pro­
mulgation e t que, d * u t r e part, l a c o m ­
pensation établie par l'article 1 " des 
dispositions transitoires (compensation 
tfune Journée de repos par 6 h. 40 de 
travail excédant le temps du régime 
nouveau) serait accordée à partir d u 1 " 
Janvier à tous les agents qui n'auraient 
pas Joui de la semaine de quarante 
heures depuis cette date. 

Les grèves 
M. Marx Dormoy a fourni des rensei-

g n e m e n U sur la réduction des conflits 
sociaux, d'où 11 ressort qu'il n'y aurait 
plus que 3.000 grévistes pour l'ensemble 
d u territoire et que toutes les occupa­
t ions d'usines auraient cessé. 

Sept usines d'aviation 
vont être expropriées 

M. Pierre Oot, ministre de l'Air, a fai t 
s igner par M. Albert Lebrun sept dé ­
crets portant expropriation d'usines 
<ra.via.ti on. 

Sur la proposition de M. Pierre Oot, le 
président de la République a aussi s i ­
gné un décret fixant les conditions de 
la participation de l'Etat dans les entre­
prises se livrant à la fabrication ou au 
commerce des matériels de guerre, lors­
que cette participation est supérieure 
aux deux tiers du capital social. 

Les travaux parlementaires 
En ce qui concerne l'ordre du Jour des 

travaux parlementaires, le gouvernement 
acceptera la discussion Immédiate au 
Sénat des Interpellations de MM. Léme-
ry et Oauttierot sur la défense nat io ­
nale. La discussion des lnterpeHsvtlons à 
la Chambra viendrait vraisemblablement 
le 38 Janvier. 

D'autre part, sur la proposition de M. 
Jean Zay, ministre de l'Education n a ­
tionale : le gouvernement a décidé de 
conférer la grand'crolx de la Légion 
d'honneur à l'historien Joseph Bedier, 
ancien directeur du Collège de Prance. 

L'affaire du Maroc espagnol 
est réglée 

Au sujet de l'affaire du Maroc e spa­
gnol, le ministre des Affaires étrangères 
a fait remarquer qu'elle avait été réglée 
par le communiqué publié à l'issue de 
l'entrevue entre le chancel ier Hitler et 
M. Prançots-Poncet , ambassadeur de 
Prance, à Berlin. 

A la Chambre 
(SUITE DE LÀ PREMIÈRE PAGE) 

L'unité de U patrie 
M. Herrlot s insisté ensuite sur l'unité 

du peuple français et sur le fait que. dés 
qu'il s'agit de 1* Patrie, il n'y a qu'une 
Prance- _ 

En terminant, il a demandé à la Cham­
bre d'améliorer sans cesse ses procédés de 
travail, d'opposer a la complexité crois­
sante des problèmes et de la vie. une mé­
thode de plus en plus rigoureuse. 

Pendant ce discours, la Chambre atten­
tive n'a interrompu son préaident que 
pour l'applaudir. Elis se trouva unanime, 
de la droit* à l'extrème-gauche. pour 
approuver le président quand 11 constata 
que la République «et trop forte désor­
mais pour qu'il soit permis a qui que ce 
soit de porter sur elle la main. Même 
succès pour l'affirmation de la fidélité au 
contrat et a la parole donnée; les applau­
dissements furent peut-être plus forte à 
droite et au centre qu'a l'extrême-gauche. 

Le passage sur la politique extérieure 
fut fréquemment applaudi, notamment 
lorsque le président de ls Chambre pro­
clama: c Dès qu'il s'agit de la Patrie 11 n'y 
a qu'une Prance ». 

M. Léon Blum 
dépote le projet de loi 

sur le* volontaire» d'Espagne 
Après l'allocution de M. Herrlot. M. Léon 

Blum monte à la tribune, applaudi par les 
radicaux-socialistes, les socialistes et les 
communistes. 

Le président du Conseil annonce que le 
gouvernement dépose sur le bureau de la 
Chambre un projet de loi autorisant l* 
gouvernement à prendre toutes mesures 
utiles afin d'empêcher le départ de volon­
taires pour l'Espagne. 

Le gouvernement demsnde l'urgence et 
la discussion Immédiate de c* projet. 
(Longs applaudissements à droite, au cen­
tre et à gauche). 

Les communistes s'abstiennent de toute 
manifestation. 

M. Serol. président de la Commission de 
législation civile annonce que ls Commis­
sion de* législation civile va se réunir après 
la séance afin de permettre a 1a Chambre 
de discuter le projet dès vendredi après-
midi. 

M Mlstler, président de la Commission 
des Affaires étrangères de la Chambre dé­
clare à son tour que cette Commission va 
se réunir pour l'examen du projet. 

M. Jean Desbons déclsre que, mandaté 
par la Confédération nationale des anciens 
combattants. 11 svalt déposé une proposi­
tion de loi. 

A l'extrème-gauche lea communistes 
crient: « MenteurI » 

M. Jean Desbons monte à la tribune, 
longuement applaudi au centre et a droite. 

— Mandaté par les anciens combattants, 
dit-Il. J'ai déposé une proposition de loi. 
Je demande au gouvernement de ne pas 
écarter cette proposition, pour la discus­
sion Immédiate de laquelle d'ailleurs Je 
n'Insiste pas. 

Les communistes l'Interrompant vive­
ment, M. Jean Desbons se fait difficile­
ment entendre. 

M. Léon Blum. — Je retiens que SA. Jean 
Desbon* n'Insiste pas pour la discussion 
Immédiate de sa proposition, n a compris 
qu'une mesure comme celle qu'il deman­
dait à la Chambre de décider ne pouvait 
pas l'être par un parti politique au nom 
d'un parti politique. Une telle proposition 
est liée à l'ensemble d'une action Interna­
tionale. M. Desbons sera libre d'apporter 
ses observations au cours de la discussion, 
demsln, du projet du gouvernement. 

L Xavler-Valat (Fédération républi­
caine) s'étonne de l'obstruction des com­
munistes à l'égard de M Jean Desbons. La 
thèse de celui-ci n'est-ella pas à celle du 
gouvernement. Par un Journal ami du 
gouvernement, n'a-t-11 pas appris ce ma­
tin que le gouvernement espagnol avait 
fait savoir qu'il ne tolérerait aucun con­
trôle étranger sur son territoire et qu'il 
considérait comme espagnols lés étrangers 
qui combattaient pour la cause du gou­
vernement de « Prente popular ». 

M. Edouard Herrlot fait connaître a la 
Chambre les propositions de la conférence 
des présidents pour l s fixation de l'ordre 
d u Jour. Celles-ci sont ratifiées sans débat. 

La séance est levée à 18 h. 18. 
Prochaine séance vendredi S 16 h. pour 

la discussion du projet de loi tendent à 
Interdire les enrôlements volontaires pour 
l'Espagne. 

Les subventions 
de la Chambre d'agriculture 

du Nord 
aux Jardins ouvriers ruraux 

On nous communique : 
La Chambre d'agriculture du Nord a dé­

cidé d'accorder, chaque année, un certain 
nombre de subventions d'encouragement 
aux sociétés de Jardins ouvriers de campa­
gne de son département, en vue de déve­
lopper l'activité de ces groupements. 

Sont considérées comme sociétés Je Jar­
dins ouvriers de campagne les sociétés or­
ganisées dans les localités de moins de 
s 000 habitants, ne constituant pas des cen­
tras industriels, et comptant au moins 
M % d'éléments ruraux parmi leurs mem­
bres, n sera tenu compte, pour l'attrlbu 
tion des subventions, d* la proportion des 
éléments ruraux au-dessus du minimum 
n i H T ' - ds H % des membres. 

En dehors des ouvriers agricoles, sont 
considérés comme « éléments ruraux » les 
artisans de campagne, les postiers et doua­
niers, et lés petits détaillants, ravitaillant 
principalement les populations rurales. 

Les sociétés doivent, pour concourir, avoir 
un caractère nettement désintéressé et os 
poursuivre aucun but lucratif. 

Les subventions sont destinées au déve­
loppement des conférences, concours et au­
tres modes d'Information et d'émulation. 

Les sociétés remplissant les conditions ci-
dessus énoncées pourront adresser leur de­
mande de subvention au sécréter! tt admi­
nistratif de la Chambre d'egricurîurs du 
Mord. ISS. ru* de rRôpItal-MllItalre, à 
Lille, pour le 1er mars s u plus tard. 

La dsmand» doit contenir : 
le) L* nombre totsl des cotisations pour 

l'année en cours, avec Indication détaillée 
du nombre de» éléments ruraux : 

2») La population total de U localité : 
le) Un expoeé résumé de l'activité d» la 

société (nombre de conférences, concours, 
récompense* obtenues, progression des ef­
fectifs, etc...); 

4o) r/n engagement de fournir, au bout 
d'un an. à l'Administration d* la Chambre 
d'agriculture, toutes Justifications détaillées 
d'emploi, de la subvention accordée. 

U n e m e s s e a é t é c é l é b r é e 

a l a m é m o i r e d e M e r m o z , à L i l l e 
Jeudi à midi, en l'église Saint-Maurice 

à Lille, a été oélébrée une messe à la mé­
moire ds Jean Mermos et d* ses compa­
gnons ds s La Croix du Sud », tombé* 
en mer. Os servie* funèbre a été célébra 
devant un* assistance imposant* sur l ln l -
tlatlv* du parti social français dont Jean 
Mermos était 1* vlc*-prèsldsnt ___ 

Les dirigeants du psi t t *t des différen­
t s * sections avalant pris place dans le 
eborar. An milieu du transept s'éleTelt un 
grand catafalque recouvert d'un drap tn-

Le général Goering 
en Italie 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

La même cérémonie se répète peu 
après au Capltole, à l'autel des morts 
fascistes. Après quoi, l'automobile du g é ­
néral Ooerlng se dirige vers le Qulrinal. 

Le ministre est aussitôt reçu par le 
roi, pendant que M"* Ooerlng e t sa 
soeur, arrivées peu de temps auparavant 
au palais royal, sont reçues par la reine. 

L'audience royale a duré vtnq-clnq 
minutes . 

Le Duce a reçu à 13 h. 30, au Pala i s 
de Venise, le général Ooerlng avec l e ­
quel 11 a e u un cordial entret ien qui a 
duré une heure. 

Une seconde conversation politique 
entre M. Mussolini et le général Ooerlng 
a eu l ieu à 17 heures au Palais de V e ­
nise. 

Cette conversation a duré deux heures 
et demie. 

Les mousquetaires du Duce rendaient 
les honneurs dans la cour du palais. 

Un dîner offert par M. Mussolini e n 
l'honneur de son hôte a suivi cette ré­
ception. 

B ien qu'aucune précision ne soit don­
née sur le sens e t sur les résultats de ces 
conversations, on sait qu'elles ont eu un 
caractère exclusivement politique. 

D a n s les milieux autorisés on assure, 
en particulier, que le problème des 
échanges Halo-al lemands et les ques­
tions économiques e n général, n'ont pas 
été abordés. 

La politique commune à l'égard de 
l'Espagne demeure donc le thème prin­
cipes, s inon unique, des échanges de 
vues. 

Le bruit suivant lequel l'Italie offri­
rait ses bons services c o m m e intermé­
diaire entre l'Allemagne et- l'Angleterre, 
en vue d'un rapprochement comparable 
au c gentlemen's agreement » ne sont 
pas dément is ; mais pour l'instant ils 
n'ont aucun é c h o dans les milieux poli 
t iques italiens. 

es fu t oélébrée par M. I sbo* 
Tieuls—st l l . vicaire d* U paroisse, qui 

l'absout*. 

_ La Cesxr rassisse <• • • » « » » a acquitté 
lUlSIllllSSeS Alb*rt Marchai, accusé d'avoir, 
î s T j u l n 1838. sué «sa ans* Psuhrtt* Maître. 
doavt s a la* lassas» la main-

Suites judiciaires 
d'un accident mortel d'auto 

à Anzin 
L* 18 décembre d*rnl*r, U Jeune Jules 

Vantleghem, S ans. qui sortait d s l'écol* 
d* garçons d* la rua d* Oondé, à Ansln, 
heurta la camionnette automobile qu* 
pilotait M. Jean Vsnsesaek. ag ans. garçon 
boucher à Seclln. L'enfant expira des 
suites d'un* fracture du cran*. 

A l'audience d'hier du Tribunal correc­
tionnel. M. Vansxaaek fut condamné à un 
mois d* prison av*c sursis, 100 francs 
d'amende, deux fols 8 fr. d'amende et 
18.000 francs de doinmage* intérêts. 

des départs de volontaires 
pour l'Espagne 

( S U I T E DE LA PREMIERE P A G E ) 

* Le Gouvernement est ime que ces 
interdictions s'imposent le plus rapide­
m e n t possible, à la condition que leur 
application soit s imultanée dans tous 
les pays intéressés. » 

L'n exposé de M. Léon Blum 
devant les Commissions 

de la Législation civile 
et criminelle 

et des Affaires étrangères 
de la Chambre... 

M. Léon Blum a fait aux commiss ions 
de la législation civile et criminelle et 
des affaires étrangères réunies en c o m ­
m u n un exposé verbal du projet. 

n a dit les raisons pour lesquelles le 
gouvernement demandera au Parlement 
une délégation de pouvoirs de six mois 
qui lui permettra de prendre les m e ­
sures de réciprocité auxquelles se sont 
engagées les autres puissances partici­
pant au comité de non-intervent ion de 
Londres. 

C'est la mise e n application à Rome e t 
à Berlin des principes acceptés par les 
gouvernements de ces deux pays qui d é ­
ciderait du m o m e n t où le texte voté par 
le Parlement français entrera en v i ­
gueur. 

En terminant U a insisté pour que le 
débat public s'engageât vendredi et fût 
aussi l imité que possible afin de bien 
marquer la volonté unanime du Parle­
ment de prendre les mêmes mesures 
d'interdiction que les pays Intéressés en 
vertu d'un accord International et dès 
l'entrée en vigueur de cet accord. 

...qui adoptent le projet 
La commission des affaires étrangères 

et la commission de la législation se sont 
réunies séparément après l'entretien de 
M. Blum et ont adopté le projet. 

La commiss ion de la législation a ac ­
cepté par 14 voix contre 9 un a m e n d e ­
ment de M. Mallarmé portant à un an 
Ise peines de prison en cas de récidive. 

On ne prévoit pas de sérieux débat au 
cours de la discussion qui aura l ieu v e n ­
dredi après-midi à la Chambre. 

Cependant , la minorité, bien que d'ac­
cord sur le principe de l'interdiction des 
enrôlements , demandera des sanct ions 
plus sévères et une extension des pour­
suites contre les agents recruteurs. 

LOTERIE DES 
RECIOHS 
LIBEREES 

ET TABACS 

LA CIRCULATION AUTOMOBILE 
EN BELGIQUE 

Le permis international de conduire 
et certificat international 

peur automobile 

L'Automobile Club du Nord de la Fran­
ce noua prie de faire connaître aux auto­
mobilistes se rendant en Belgique, qu'un 
arrêté royal a prorogé de trois ans la 
mesure qui avait dispensé le* automobi­
listes étrangers de la production du per­
mis international de conduire et du cer­
tificat International pour automobile. Ces 
pièce* ne seront donc plus exigées Jusqu'à 
fin décembre 1930. Nous rappelons que 
cette disposition ne concerne que lee 
voitures de tourisme. 

(Communiqué de l'Automobile-Club du 
Nord de la France). 

• 

M. L. Marescaux, député du Nord, 
préside le banquet 

de l'Amicale du Nord à Nice 

Dimanche dernier avait lieu dans les 
salons du buffet de la gare à Nice, le 
banquet annuel de l'Amicale de la Région 
du Nord sur la Côte d'Azur, sou* la pré­
sidence de M. Léon Marècaux, député du 
Nord, entouré de nombreux Tourquennols 
et Roubalslens. 

Au Champagne, M. le docteur Lagache, 
président d* l'Amicale, exprima à M. Léon 
Marècaux la Joie sincère que causait sa 
présence à tous se* compatriotes ; s'ils 
ont décidé le voir présider leur banquet 
cette année, c'est qu'ils voulaient sym­
boliser en quelque sorte, l'attachement 
Indéfectible et le souvenir fidèle qu'ils 
gardent à leur petite patrie. M. le docteur 
Lagache évoqua la mémoire de Cruatav* 
Oron < dont l'existence entière fut con­
sacrée au soulagement de la faiblesse et 
d* ls misère humaine ». 

Après un chaleureux discours de M. 
ThullUer, présidant de la Fédération, qui 
exalta l'Importance et la prospérité d* 
l'Amical* du Nord, M. Léon Marècaux 
exprima le plaisir qu'il ressentait d* cons­
tater l'union et la solidarité qui lient tous 
les nordistes sur la Cet* d'Asur. 

La fête se continua par la représenta­
tion d'une spirituelle revue Jouée par 
d'excellent* artistes et un bal des plu* 
animés la termina. 

— • 

Une prise de 1.870 fr. de tabac 
à Crespin 

Las s e n l u n des contributions Indirecte* 
d* Vslsnclennea, Fissile* et Oondé, o n t 
découvert et saisi ches plusieurs habitant* 
d* Crespin, plus de trois cents kilos d* 
tabac d* provenance belge. 

L* tabac a été salai et déposé A l'entre­
pôt d* Vslenclennes II est estimé à 18.780 
francs. Ds* procès-verbaux ont été dressés 

Houbaix 
Aujourd'hui, vendredi 1S janvier: 

Aujourd'hui: saint Maure; demain, 
saint Marcel. 

Soleil: Lever. T h. 41: coucher. 16 h. 30 
Lune: Premier quartier ls 19. 
Bulletin météorologique pour ls Journée 

du 15 Janvier (région Nord): Couvert avec 
pluies Intermittentes; vent variable faible. 
Sud dominant: minimum de température 
sera statlonnalre par rapport à celui de 
la veille 

Pharmacien de service de nuit (à ne 
déranger qu'en l'absence du pharmacien 
habituel): M. Deiabaere. 183. Grande-Rue 

Caisse d'Epargne: de a h. 30 k 11 b 30 
et de 14 h. à 17 h. 

Consultation de nourrisson» du Comité 
roubalilen de protection de l'Enfance: de 
de 10 h. k 11 h., k la Crèche de la rue 
Msrle-Bulslne et de 1S b. k 17 h., k la 
Ooutte de lait. 

Mort ds M. ls chanoin» 
Noël Dslattrs 

ancien supérieur do l'Institution 
Notre-Dame dos Victoires 

C'eet avec de profonds regret* que nous 
avons appris la mort de M. le chanoine 
Noél Delattre, survenue mercredi, vers 
18 h., à la maison Saint-Emile, à Hau-
bourdln. où 11 s'était retiré pour raisons 
de santé. 

Bien que sa santé fût déjk altérée. M. 
le chanoine Delattre avait accepté en mal 
1931, de prendre la succession comme 
supérieur de l'Institution Notre-Dame des 
Victoires, de M. le chanoine Leduc, nom­
mé vicaire général de Cambrai. 

Pendant la trop courte durée de son 

1933 dut k plusieurs reprises Interrompre 
ses fonctions Au mois de Janvier 1833. 11 
demanda k être relevé de son poste, et 
l'autorité faisant droit k cette requête lui 
donna comme successeur M. l'sbbé Paul 
Masure. 

Le* funérailles auront lieu demain sa­
medi 16. k 10 h., en l'église Salnt-Maclou. 
k Hsubourdln. 

Le corps sera Inhumé au cimetière de la 
Porte de Parla, k Cambrai. 

HALLE FLIPO. 1 '3 kg beurre extra, 9.00. 
Hollande, 7.00 ; Gruyère, 7.00. 36080 

M . Lebauv, m i n i s t r e d u T r a v a i l , 

v a p r o c é d e r , l u n d i , à u n e r e m i s e 

d e m é d a i l l e s d ' h o n n e u r 

à d e s c o n s e i l l e r s p r u d ' h o m m e s 
Nous avons appris que le lundi 18 Jan­

vier, k 14 h. 30. M. Lebas. ministre du 
Travail, député-maire de Roubalx, remet­
tra k quelques conseillers prud'hommes la 
médaille d'honneur des prud'hommes qui 
leur est décernée. 

Nous croyons savoir qu'a cette cérémo­
nie assisteront: MM. Caries, préfet du 
Nord; Paul Mullles, président du Tribunal 
de commerce; Honoré et Olrardln. Juges 
de paix et d'autre* personnalités. 
MEUBLES toujours pas de HAUSSE. Pres­
sez-vous. LERISTE, Tg. (Tél. 16.49). 36040 

LE CHANOINE DELATTRE 

supériorat su collège de Roubalx. M. le 
chanoine Delsttre sut faire apprécier se* 
émlnentes qualités d'éducateur. Et lors­
que la maladie s'aggravant. 11 dut quitter 

poste, 11 fut unanimement regretté 

M. le chanoine Delattre était un de 
nos compatriotes : 11 était né, en effet 
k Halluin en 1879. Après avoir fait ses 
études théologiques aux Facultés Catho­
liques de Lille, où 11 obtint aussi sa li­
cence es lettres. 11 fut ordonné prêtre en 
1909 et nommé professeur de rhétorique 
au Petit Séminaire de Cambrai. En 1907, 
U passait au Séminaire d'Haubourdln, où 
Il resta Jusqu'en 1913. époque où 11 fut 
nommé vicaire k la Cathédrale de Cam­
brai. 

A la mobilisation. U fut envoyé k M*u-
beuge, en qualité de sergent brancardier 
du service de santé e t fut affecté à l'hô­
pital militaire de Sous-le-Bol*. A la pris* 
de Maubeuge par lee Allemands. M. l'abbé 
Delattre fut envoyé en captivité au camp 
de Priedberg où durant deux ans et de­
mi, il soutint le moral des prisonniers 
tout en se dévouant à son ministère d'au­
mônier. 

Rapatrié en 1917. u revint sur le front 
français où sa magnifique conduite comme 
sergent brancardier lui valut en 1918 une 
élogleuse citation k l'ordre de la 38e di­
vision. 

Après la guerre. 11 fut chargé par 1 au­
torité diocésaine de parcourir la Prance 
pour faire connaître l'Immense détresse 
du diocèse si longtemps envahi et susciter 
des générosités, afin de réparer les église* 
et établissements religieux en ruines. 

En octobre 1919, Mgr Chollet appelait 
M. l'abbé Delattre aux fonctions de supé­
rieur du Collège de Notre-Dame de Grâ­
ces, inst itution qu'il remit en état e t qui 
bientôt connut sa prospérité de Jadis. 
Voulant reconnaître les Immenses services 
qu'il avait rendus, Mgr l'Archevêque le 
nommait en 1937, chanoine honoraire. 

En mal 1931, il fut nommé supérieur de 
l'Institution Notre-Dame des Victoires, k 
Roubalx. succédant k M. le chanoine Le­
duc. Tout de suite chacun fut conquis par 
les manières affable*, la courtoisie et la 
sympathie du nouveau supérieur dont on 
ne tarda pas k apprécier la vaste culture, 
le dévouement et la valeur pédagogique. 

Malheureusement ls maladie vint entra­
ver les efforts et le dévouement du nou­
veau supérieur qui au cours de l'année 

Le DIMANCHE de 
Roubaix- Tourcoing 
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d e R o u b a i x - T o u r c o i n g 

Deux Importantes assemblées généra­
les d'employés de banque syndiqués li­
bre* ont eu lieu le* mercredi 13 Janvier 
à Roubaix et Jeudi 14 k Tourcoing. Ces 
assemblées ont groupé de part et d'autre 
un nombreux auditoire. 

A chacune d'elles, un exposé fut donné 
sur l'activité déployée par la Fédération 
française des Syndicats chrétiens d'em­
ployés en fsveur des employés de banque. 
De même, la question des retraites Ou 
personnel fut envisagée et discutée au 
cours de ces réunion*. 

D'autre part, l'extension d* la conven­
tion collective k tous le* établissements 
non encore assujettis et l'application ra­
pide de la loi de quarante heures au per­
sonnel des banque fit l'objet de l'ordre 
du Jour suivent, adopté k l'unanimité : 

Les employés de banque de Roubalx et 
de Tourcoing (adhérents C.F.T.C.). réunis 
en assemblée générale les 13 et 14 Janvier 
1937, après avoir entendu l'exposé de leur 
secrétaire sur l'activité manifestée par la 
Fédération française des Syndicats chré­
tiens d'employés (C.F.T.C.) en faveur des 
employés de banque, et depuis la etgni-
ture de leur convention collective. 

Emettent le vœu qu'Intervienne le plus 
rapidement possible l'arrêté d'extension de 
ls convention collective dts banques k tous 
les établissements non assujettis, arrêté 
d'extension demandé par leur fédération 
et qui a fait l'objet d'un avis d'enquête 
du ministère du travmil en date du 13 
septembre. 

Ils estiment en effet Inadmissible qu'un 
certain nombre d'employés de banque 
soient défavorisés vis-à-vis de leurs autre» 
collègues des banques adhérentes k l'Union 
syndicale des banquiers et Jugent particu­
lièrement regrettable la prolongation de 
œ t état de choses. 

Au sujet des quarante heures, les assem­
blées en réclament l'application la plus 
rapide possible et rappellent qu'elles se 
sont prononcées lors de ls consultation 
ministérielle k ce sujet pour une réparti­
tion de l'horaire sur les cinq premiers 
Jours de ls semaine avec fermeture com­
plète le samedi. 

Les assemblera décident donc de deman­
der k leur fédération d'intervenir de nou­
veau dans ce sens près du ministère du 
travail et de transmettre aux pouvoirs 
publics le présent ordre du Jour. 

ACHETEZ VOTRE VOITURE 
AVEC LE CHAUFFAGE CENTRAL 

au Garage du Pont 8t-Vlnrent. 10. rue 
d'Alsace. Roubalx. Voitures neuves dispo­
nibles : Rosengart, Fiat, Américaine*, Hud-
son-Terraplane. Nombreuses occasions tou­
tes marques. Appareil de chauffage <rratult 
Installé sur toute voiture. 38163d 

prés pour donner tous le* résultats qu* 
l'on attend d* lui. 

Nombreux «ont las Roubalslens et Rou-
bslsiennes qui se sont offert* pour donner 
leur sang k qui en a besoin. Et après un* 
sérieuse sélection, dix sujet* d'élite ont 
été choisi* comme donneurs d* sang 

C'est M. 1* docteur Delells. qui dirige ce 
nouveau service dont le règlement a été 
soumis k l'examen d'une sous-commlsslon 
du Conseil d'hygiène du Nord, qui l'a 
entièrement approuvé. 

Le service de transfusion sanguin* est 
donc dès maintenant apte k Jouer son roi* 
bienfaisant. Il complétera très heureuse­
ment la remarquable organisation de l'hô­
pital e La Fraternité ». 

Le baaqse t de» areaer» 
du C s r d s 

Les Archers du Cercle Sllll l WtjJ, 
ront 1* dlmannh* 17 Janvier, l a -
Sébastien. *n un banquet qui an 
au Cerei* Samt-EIo» 

Tous les sociétaire* sont rmntK*fS*mjà\ 
U me*** d* 10 h. Rendes-vous «nèRra» 
pour se rendre chea le « Hot a. 

A midi, partie les Vieux contée las 'J*%-
nes. qui sera suivis du paiement «•» s r f s 
de l' innée, et règlement d** cosasresaCk 

A 13 h. 80 banquet, sou* la préss*)*SMg) 
de M. Oeorgse Ollmant. présides» d« 0 6 * . 
ele. et d* l'aumônier du O n d e , la. r " 
Dutholt. 

L ' a s s e m b l é e g é n é r a l e 

d e s a n c i e n s c o m b a t t a n t s d ' O r i e n t 

La commission de* A C o Invita cor­
dialement! tous les camarades k la réu­
nion de dimanche prochain, 17 Janvier, 
k 10 h., au siège, Café Pandore. 38. rue 
Pauvièe. 

Une causerie Intéressante sur lee avan­
tagea de U cslsse chirurgicale sera faite 
par M. Raoul Camplon. 

Pour permettre l'organisation d'une 
fête de famille, qui aura lieu prochaine­
ment les membres chanteurs ou mono-
logulrtes amateurs sont priés de donner 
leur nom k M Vantroyen. 

Lea nouveaux sociétaire» sont particu­
lièrement conviés k oette assemblée Une 
nouvelle lut», qui s été établie pour les 
abonnements au Joumsl des PO. sera ré­
visé* su coure de la séance, les sociétaires 
ont intérêt k faire port de tout chsnge-
ment d'adresse ou d'irrtguisrlté dans la 
réception 

La commission voudrait connsltre un 
membre pouvant remplacer le trésorier. 
M. D.iriez démissionnaire pou' raison de 
sente. 

Prière de vouloir bien adresser toutes 
communications urgentes (décès particu­
lièrement) au président. K. avenue Lin­
né, ou au secrétaire, M. Rimbert. «6. rue 
de Maufalt. 

3 7 1 c o n s c r i t s s e u l e m e n t 

p o u r les classes 1936-B es» 1937 
On recense actuellement, au Bureau mi­

litaire, les Jeunes gens nés entre le 1" Juin 
1916 et le Si décembre 1917, ceci pour la 
formation des clssses 1938-B et 1987. 

Nous srrlvons Ici en plein dans le* 
année* creuses, conséquence de quatre 
années de guerre et d'occupation, et Jus­
qu'à présent on n'a enregistré è Roubalx 
que 371 conscrits. 

On se rendra mieux oompte du « déchet» 
lorsque nous aurons dit que. pendant les 
années normales, le nombre des conscrits 
varie entre 1.060 et 1.1001 

Mais que l'on ne se plaigne pas trop. 
En 1936 on n'en avait enregistré que 380. 

Mort de M. Albert Inglebert 
Nous avons sppris avec regret la mort, 

survenue k Ntoe. k l'âge de 88 ans, de 
&C. Albert Inglebert- lejeuat , voyageur de 
commerce, demeurant i l , place de la Fra­
ternité. 

M. Albert Inglebert était l'un des vété­
rans de l s société de gymnastique e La 
Roubalslenne >. Il fut membre du comité 
de oette belle société, durant de longues 
année*, avant la guerre. Il était aussi 
adhérent k la Société des anciens sous-
offiders français et au Syndicat des voya­
geurs et représentant* de commerce. 

Mobilisé en août 1914, avec le grade de 
sergent. M. Albert Inglebert avait été fait 
prisonnier k Maubeuge, puis Interné Jus­
qu'à la fin des hostilités s u camp de 
Priedrlschfeld. 

M. Albert Inglebert était le beau-frére 
de M. Edmond Pascal, notre excellent col­
laborateur, à qui noua présentons, ainsi 
qu'à sa famille, nos vives condoléances. 

U bal des Aaûcales des Arts «t I s f r l M i 
a lien desxaia soir, i smsn» 

Demain soir samedi 18. dans la gâte» 
des téta* d* la ru* d* l'Industrie 0*s**a 
de filles), le* amical** des Arts et Ta*f • 
nal offrent un bal d* famille, aveg J» 
concours d'un Jasa ds premier uad**v"««R 
sali* fraîchement décoré* sera ira M«*> 
cadre pour cette fêta. De* corngetotr* -»• 
pktlasen* *t buvette — •eront bien •>*-

De* objets ds cot isons fSHX**/ ) à 
Joie des danseur* L* bal ooiaii»»ui*sTS\-8> 

h. 80. Vestiaire dans la aaU*. smstè*. 
1 franc. 

U n e c o n f é r e n c e a v e c p r o j e c t i o n 

i n é d i t e s 

à l a s e c t i o n d e l a n g u e a n g l a i s e 

d u C e r c l e P o l y g l o t t e 
Ce soir, vendredi 18. » 30 h. 30, Mlle 

Bessle Promont donnera une conférence 
illustrée par de magnifique* clichés Son 
sujet est : « A. v/alk round the beautles 
of Vienne ». 

La capitale autrichienne possède k un 
très h s u t degré le don de cspMver ses vi­
siteurs. Sa population svmpsthtque e t ac­
cueillante, ses attractions raffinées, se» 
nombreux souvenirs historiques, se* mo­
numents remarquable*, tout contribue au 
succès du séjour. 

Le Français cultivé et averti s'y trouve 
bien à l'aise, car notre influence y de­
meure très vlvace. 

C'est, de plus, en Europe centrale, le 
premier centre rêléganer d'inspiration 
parisienne. 

L'aimable conférencier» nous apporte 
une documentation choisie et abondante. 

(MoicTXKAnxia). — Le 
aveugle (ROGER RÉGIS) 

P A O E IV. — Le cœur de Ginette 

Le coin de la cuisinière. — Con­
seils pratiques. 

P A O E V. - La mode d Paris. — B 
L'hygiène au foyer (M. COMOLET- J 
S O I ) . — Les PasquUles du Brout-
teux (Juins WATTXXUW). L 
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PAOE VI. — Le plus beau rôle, ro- 9 

man (EDOUARD DE K E Y S E R ) . 
P A O E v n . — Les Sports. 
PAOE VIII. — Choses et autres. | 
PAOE IX. — Propos du jour (PAUL é 

L o u i s HERVIER). 
PAOE X . — La Page illustrée. — M 

Les anciens et les Hèves de la (k 
maison familiale du Buisson, à # 
Marcq-en-Barœul. — Les équipes é 
de basket-batt de la St-Alexandre- À 
Sports, à Roubaix. — Le mariage A 
de la princesse Juliana de Hot- A 

Les Roubaisiens ont, Pan dernier, 
« passé » 

116.000 communications 
téléphoniques avec Paris 

Nous avons dit dernièrement, dans une 
statistique des PT.T. , au'en 1938. le 
« Central automatique » de Roubalx avait 
« passé » 7.770.908 communications té ­
léphoniques. 

Dans oe nombre. U y a nsturel lemevt 
beaucoup de communications urbaines. 
Mais on y trouve aussi beaucoup d' e tn-
ters ». D y en eut notamment 116.381 
rien que pour Paris. 

Cette statistique s ceci d'intéressant, 
c'est que l'on s'sceorde k penser qu'elle 
constitue un reflet de l s situation éco­
nomique Or, comme en 1934. on n'avait 
relevé que 107.608 commun'catlons télé­
phoniques avec Paris, on peu* en dédui­
re Que l s situation e'amélicre. 

C'est 1* mois d'octobre qui détient le 
record des communications : 13 349 et 
c*s t au mois d'août — période des va­
cance» — que l'on en trouve le moin* ! 
6 987 

En 1930, on avstt noté 178 816 commu­
nications avec Paris. Puis vint ls cris*, 
et ee chiffre diminua dans de fortes pro­
portions, pour tomber Jusque 107.808 *n 
1914 

En 1938, il s'était déjà relevé sensible­
ment. 

Espérons que l'an prochain nous aurons 
l'occasion d'*nreglstrer d'Innombrables 
conversations téléphoniques avec Part* »t 
qu* c» baromètre des affaires restar» 
longtemps au « beau fis* ». 

Le* rhtffre* que non» venons de donner 
ne visent oue les communication» d* 
Roubaix à Paris. 

On n* connaît pas celles de Pal is k 
Roubaix, 

L ' h ô p i t a l « L a F r a t e r n i t é > 

e s t d o t é d ' u n s e r v i c e 

d e t r a n s f u s i o n s a n g u i n e 
Nous avons déjà entretenu nos lecteur» 

d'un projet ml* sur pied par la Commis­
sion admlnlstratlv* dss établissements 
hospitaliers: I* ssrvto* d* transfusion san­
guin*. O* servie* est maintenant complè­
tement organisé, et dan* dss conditions 
particulièrement modernes, étudiées d s 

A la Fédération nationale t a t t l l a l a 
de 1* paroisse Sa ia t -J s sa Bgjs lg j»? . 

Aujourd'hui, vendredi If. à tO ». M . 
surs Heu au Cercle Sslnt-Ausrusttn, B . 
rue Jean-Baptiste-Motte, la 
conférence de la P N C . 

M. l'abbé Laforg* pariera d* 
Les dame* «ont admises k la confé) 

A U CommissioB sJiaiaist iaMvs 
des hospices 

Par arrêté de M le Préfet d u No»*, 
date du 31 décembre 193(1. M. Man 
est nommé membre de 1* oxxnml**lo»v I 
mintstratlv* d* l'Hospice de Roubalx. 

A rAmica le -Pholo 
Ce soir vendredi, k 30 n 80. M- A. «fsE. 

dans une conférence qui s'annooo* sésa­
me fort Instructive, traiter* la qu»srl»n 
si attendue du virage en tons dlv**», *»*» 
papiers et diapositives. 

Le paiement d e s choeaears 
Le paiement des chômeurs aura U*». .*» 

samedi 18 Janvier, rue de l'Ermitage). »•**» 
dans l'ordre ci-dessous : ' - . 

8 h 30. N. 1 k 3.3*4 : 9 h.. 3.3*3 k 8.T3U : 
t h. 38. 5.779» k 8.0B8 ; 9 h. 30. 3.08*) à 1*48»: 
10 h. 1S, 10.309 k 13.890; 11 h.. 13J84 4 U-38S); 
14 h. 30. 15.391 k 17.338: 15 h., 17.338 à 1 M B i 
15 h. 35. 19.638 k 31.873 : 15 h. 40. 3 1 * » * . 
la fin. 

U n * femme est blessée par un* as*» 
ru* d* rOuest 

Jeudi matin, ver* 11 h. 18. Mm* I*"elsa 
Lhomme. 60 ans, ménagère, domlrsllés) 
15, rue de l'Outat, était occupé* A »a-
masser des poussières de charbon lova 
bées sur la chsusaée, ru* d* l'Ouest, d e ­
vant l'entrée de l'étabU*»ement d'un aéV 
godant en charbon. 

Affairée k sa besogne, Mme LboxnsM 
n* vit pas arriver un camlon-autb qui 
la tamponna et la blesss 

Le camion, qui appartient k la suis Hé 
Bonnlére, de Parla, était conduit par s t . 
Jean Derop. 47 ans. domicilié, 8 , -pssM 
Jean-Jaurès, k Lomme. r 

L» sexagénaire rut jetés sur le sol. QBt 
la secourut aussitôt et M. le docteur SXX 
vint lui donner de* *oin*. L* praUot*» 
n* releva fort heureusement qu* des oost-
tuslons multiples, mal* peu graves. 

Néanmoins, en raison de son état éjs 
santé. Mm* Lhomme a été admis* à 
l'hôpital e La Fraternité », après avojr 
étè pansée. 

Le conducteur du camion fut lnt*rrs> 
gé par la police. D déclara que, gêné par 
la plut*. 11 n s val t pas vu la femme ac­
croupie sur 1* sol. 

L'enquête continue pour établir lés) 
responsabilités. » 

A l ' A s s o c i a t i o n d e s a n c i e n s 

d e l ' I n s t i t u t t e c h n i q u e r o u b a i s i e n 
Le dimanche 17 Janvier, k 10 h., réunion 

du groupe du Nord précédée de la messe 
k » h 30. 

M. E. Blllot-Mornet, Ingénieur de la 
Société de l'Air liquide, parlera du < blan­
chiment du Un et du Jute ». 

Toutes les personnes que ls question 
Intéresse sont cordialement Invitées. 

L e s g a r ç o n s - b o u c h e r s 

s e s o n t r é u n i s j e u d i s o i r 
Jeudi soir, à 30 h., dans un café de 1* 

rue dee Balles, les garçons bouchers et 
charcutiers de Roubalx-Tourcolpg ae sont 
réuni* pour agiter différante* questions 
corporatives, et notamment la question du 
repos hebdomadaire du lundi. 

M. Alain Forest présidait cette réunion, 
assisté d* M. Prouvoat, secrétaire des gar­
çons bouchers de Lille. 

Après de nombreuses discussion», 11 fut 
décidé que les garçons boucher» et charcu­
tiers resteraient au travail mais que d'Im­
portante* décision* seraient prises au cours 
d'une prochaine réunion qui se tiendra le 
J*udl 31 Janvier, k la Beura* du Travail. 

La révision des listes électorales 
Le tableau d* rectification d* la lista 

générale électorale eat déposé, k partir 
de ee Jour, au secrétariat de la mairie. 

C* tableau et la lista seront communi­
qués k tout requérant. 

Les demande* en inscription et en rati­
fication devront être formée* dan* le délai 
d* 30 Jour* k partir d'aujourd'hui, c'eat-
k-dlrc Jusqu'au 4 févrlar prochain Inclu­
sivement. 

Q u i n z e m i l l e f r a n c s d e t i s s u 

s o n t e n l e v é s d a n s u n m a g a s i n 

r u e d u L u x e m b o u r g 
Au cours de l s nuit d* mercredi a Jeudi, 

les magasin* d'un* filial* d* la Majon 
Edouard Dubois fils, la « Moderne-Expor­
tation », 139, rue du Luxembourg, ont 
reçu la visite d* cambrioleurs qui empor­
tèrent comme butin tout un stock de 
tissus. Ces magasins sont eooaté» k la 
ligne du chemin de fer. Et c'est par e* 
chemin, croit-on. qu* le* cambrioleur* 
airlvérent k plad d'oeuvre. 

Il leur fut facile d'escalader le talus 
au pont de* Art* puis, suivant la rot* 
ferrée. U* se trouvèrent bientôt devant 
la* vaste* établissement» de la < Modem* 
Exportation », trop haut» d'ailleurs pour 
être escaladé*. 

Les cambrioleurs descendirent alors 
dans 1* chantier voisin d'un négociant 
charbons. LA, Ils trouvèrent des échelle*. 
ea qui leur permit d'atteindre le toit des 
magasins. 

Cnc nef vitré* fut défoncée et livra pas­
sât* *U> monta-*n-l'alr. Un* foi* dan* la 
place, il leur fut facile d'ouvrir ta porta 
donnant sur la rus. Et c'est par là qu'il» 
s a n furent, emportant tout un lot d* 
pièces de tissu, évaluées k une qulnsalne 
ds mille francs 

En raison d* rimportano* d u vol, on 
croit fort qu'un véhicula quelconque at­
tendait las voleur» et leur outln. 

C'eet Jeudi matin, en arrivant au tra­
vail qu* 1* personnel découvrit la cam 
brlolaf» et. peu après, M. Mortat oom 
uiasalre d* polie* du : 
vernit enraana**» Isnquêt» 
tituatt 1* chemin suivi par la* cambrio­
leurs. 

sa. Julien Detaeroix, associé d* la Mai 
son Edouard Dubois et fils, a déposé un* 
plaint* oontr* Inconnu*. 

La Sûreté a été aviaé* *t s'*st 
csmpagn» pour retrouver la* autaurs d* 
es t audacieux — mrrrrtlsgjs 

Une a a t o est empruntée, In a a i t . . , 
. . . 0 E In retrouve a b a n d e n a é * 

Au cours de la soirée de mercredi, v*ss 
10 h. 30, un automobiliste. M. Oérstjd 
Herbaut. domicilié 6. avenu* Oustast Da-
lory, avait arrêté sa voiture ru* rVAininsa* 
tin. devant un* habitation ou U avsiV.t) 
faire. 

Vers 0 h. 30. quand U en sortit, l*asrk» 
n'était plus lk I Elle avait été tmpiim»*»-. 

Aussitôt. U police, la Sûreté, la fjsa-
darmerte la douane, e t c . furent •lertèat. 
amis que l'on fait en pareil cas MMs ejs 
n'eut pss k chercher longtemps car. Jeu­
di matin on retrouva l'auto shsndossné* 
ru* Franklin. 

M. Herbaut en rentré en pu***»»on. de 
ss voiture avec la satisfaction qu* ros» 
devine. 

Deux snto» entrent SE i l • > • * » ; 
Jeudi, ver» 18 h - u n accident s"**» 

produit à l'angle des rues d* l*Hjs*psss) 
• t d* la Gare. 

A cet endroit, une auto, conduits pgf 
M. le docteur Mariage, de Templetre», «gu 
tra en collision avec un* autre) automo­
bile appartenant k M. Fauvarqu*. mar­
chand de papier*. 108. ru* Saint-Antres*. 

Tout s'est borné fort beurevatarosnf J> 
de léger* dégât» d* part et d'autre» 

Un vé lo disparaît 
Jeudi, vers 11 b . , un eyeusta, sa. (»••*> 

ges Decoeyer, 31 ans, domicilié 87. "!**• 
Darbo, avait laissé son vélo dans 1* «*%V> 
loir d'un Immeuble de 1* rtw d* l"R»eSsV 
tage, où U avait k faire. Quand 11 'Mi 
sortit, la vélo n'était plus 14... Cr> ~Mage> 
nier l'avait pris. Une plaint* a «M *»*P*> 
sèe et l'on rechercha V* voleur. 

Un charretier brntslisait son càarvgl 
jeudi matin, vers 8 h. 48, 11 

Dupré, du service de U Surate, a *Maa* 
un procès-verbal pour infraction k a'-sfl 
Orammont. k un garçon -boulanger. Ustêt 
Duquesne. 38 ans, domiclUé ustjéajl» ' 
Baisse, rue de l'Ommelet. au *n liai[Jfé 
ls coopérative l'Epi, 88. ru* d'AusestW*. 
k Tourcoing, qui brutalisait aon c*s**A*a, 

LA VENTE, PAR 
ROUBAIX. D'UN TaSXsVAIN U S A 
U- enquête set ouvert» sur 1* pra.** ;«j» 
vente, par lea Hospice* de Roubaix, * t a 
Société anonyme < Ole régional* du _ 
de l'éleotrrcltè ». 13. rue du Paya. ^ 
balx. d'un terrain 
fléau k Hem Le projet cl-d« 

ileoas k l'sppul. sera déposé k la'] 

3e étage, bureau 33. Va 33 
18 h.. K* ahnr*»lir*M ejm 
faite* sur ledit projet. 

L'ADJUDICATION POUR 
TURE DES CHEVAUX. — " 
eu lieu, k la Maine. 11 
lots, pour la nourriture des I 

L* bureau tait pi est es s* 
beure*. adjoint au saslss. 
Charles Manaia. Julss 
municipaux: Lebrun, dln 
muniespaux, et Ernest Vert**, 
servie* de* flnsncas 

1 " let : Avst.es. — M. llaaals* s * » M * i 
adjudtoataira: rabais ds 03» 8/8. 

f est : Paille de t i i a s a l , — M. J. 
adjudicataire. 038 0/0. 

» la* : ratas. — M. J. stnrtta. 
ta r», 0J0 0/0. 

*• hst: Praéalts t l U i i l i — a C ' 
gnles, adjudkatair*. U 

A L'AMICALE LATO 
d* cette réunion d* Jaavssr. 

oouaauoos ds la -
fuient p*rou«* pour U 1*» j 

La vitalité ta* 
•as*. I* nom*** 
• a a s s a pressât** sa 
tach* d* atu» ta plu* i 

.«*•>_ 
ls 

ra.via.ti
Avst.es

